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COORDINATION NATIONALE

DES COMITÉS DE DÉFENSE DES HÔPITAUX ET MATERNITÉS DE PROXIMITÉ
L’HÔPITAL PUBLIC A BESOIN 
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DE NOTRE MOBILISATION !

La Coordination Nationale des comités de défense des hôpitaux et maternités de proximité dénonce depuis longtemps les fermetures de structures de proximité et la politique d’austérité.
La lutte pour l’hôpital public est notre lutte, celle de toute la population. La casse de l’hôpital public participe de la casse de notre modèle social, des services publics, de la Sécurité Sociale, comme l’atteinte au régime solidaire de retraites.
LE 14 FÉVRIER, à la St Valentin
J’AIME MON HÔPITAL PUBLIC
ET JE LE DÉFENDS
Les exemples de défaillance de l’hôpital public se multiplient.


- Nouveau-nés transférés en réanimation pédiatrique à des centaines de kms


- Fermeture brutale de la maternité de Tourcoing pour plusieurs mois


- prise en charge des malades du cancer interrompue à Cherbourg


 ...











La santé, l’accès aux soins est en train de devenir la première préoccupation de la population de notre pays.


Temps d’attente pour une hospitalisation programmée – avec l’inquiétude qui accompagne – temps d’attente aux urgences, souvent le seul recours devant la raréfaction des possibilités de soins, la désertification médicale, renvoi vers une clinique privée avec son cortège de dépassements d’honoraires. 


La situation dramatique des hôpitaux s’invite dans la vie de chacune et chacun !

















Victimes d’une politique d’austérité qui s’est amplifiée ces dernières années les hôpitaux publics sont confrontés à des insuffisances d’effectifs, à des conditions de travail de plus en plus pénibles et à des difficultés de recrutement.


Victimes de fermetures de lits, de services et même d’établissements les hôpitaux publics ne sont plus en mesure de répondre aux besoins de la population.


Victimes de réorganisations à marche forcée générant des déficits et des plans de retour à l’équilibre financier les hôpitaux publics ne sont plus en capacité de renouveler et de moderniser leurs équipements.


Nous en sommes là parce que ce gouvernement comme ces prédécesseurs depuis plus de 30 ans choisit de sacrifier l’hôpital public au profit du secteur privé lucratif avec toutes les conséquences que cela entraîne en termes d’inégalités sociales et territoriales d’accès aux soins.


Les personnels appellent au secours : ceux des EHPAD, de la psychiatrie, plus récemment des urgences, rejoints par l’ensemble des personnels hospitaliers et les médecins.


Leurs revendications sont simples : des lits, du personnel, de la reconnaissance, l’arrêt des fermetures et des restructurations.


Après la grande manifestation unitaire du 14 novembre, le gouvernement n’a pas répondu à leur attente et s’est contenté de mesurettes.








